
are» w EM «wrtaJn« longueur, on aurait 
o u i * » hymHwxnxtm de la façade et à 
l'éMQlaoMnt <!• la maison. 

(Juelrr|re9 minutes après, on s'apercevait 
q u e l * toiture du cbdueu prenait I«u. Im-
JMdlatwnent m lances furent dirigées de 
ce cOté'et un nouveau sinistre fut conjuré. 

' LST DEVOUEMENT DES POMPIERS 
- U < pompions d'Haubourdin quittèrent le 
lieu de nnoendie dans la matinée ; des 
peatfsters d» Lilla, ne demeurèrent que 
S S r gjtii dévalant veiller au fonctionnement 
de la ptrmpe 

L*s pompier» de Santés sont demeures 
ta**» U journée devant la raffinerie et y 
Materont probablement quelques jours en
core, n leur faut noyer le feu, qui était 
•ncor» assez intense à trois heures de l'a
près-midi pour laisser couler en rivières 
d» sirop six mil)* sac* de sucre brut 
d« oant kilos chacun et cent mille kilos de 
raffine. Il» rivalisaient de courage et d'ar
deur, au point que pas un de eaux qui ma-
n<3»uvral«nt la pompe a quelques pas da 

a a quitta son poste lorsque 
consumèrent quelques centaines de kilos da 

v an dégageant une odeur insuppor-

L ÉMOTION A SANTES 
U aat impossible d» décrire l'émotion das 

habitants à la vue de ce gigantesque bra-
aiar, dont les flammas illuminaient les en-
virooa. On las voyait de tout Je pays a dix 
kilomètre!) «le distance. 

Les ouvriers des établissements Bernard 
étaient frappe» de stupeur comme si le feu 
UdàMait leur propre maison : ils étaient 
nombreux, par-ci aux, ceux qui ne pou
vaient retenir leurs larmes. 

Tous, hommes, femmes, jeunes gens, se 
dévouaient à combattre le fléau dans la 
mesura de leurs forces, en passant de main 
en main les seaux d'eau glacée qu'on pui-
writ de tous cotés. 

31 le sinfstr» enfraîne un chômage, ce 
qui n'est pas certain, les ouvriers connais. 
seùt aaaes la bonté et la générosité d» MM. 
Bernard pour n'avoir pas a en souffrir. 

LES OEQATS 

Les dégAts sont très importants et il «st 
diTflcile de les évaluer même approximati
vement an premier jour. Les marchan-
dtaas, la bureau des employés da la régie 
a* tous leurs livres de contrôle, la ma
chinerie de lu raffinerie, les bâtiments 
sont complètement détruits, la façade de 
ta maison de M. Albert Bernard sérieuse
ment endommagée. Les uns partent d'un 
demi-million, les autres d'un et de deux 
millions de dégâts. Tout serait assuré à 
plusieurs Compagnie». 

LA OAUSE DU SINISTRE 
La gendarmerie d'Haubourdin a re-

«weilli tes premiers éléments da son en
quête. Il faut évaj^cr toute (dé* de mal
veillance et crofne a un accident ou peut-
être ta une imprudence, un court-circuit 
cr»r bien, selon quelques-uns. l'oubli dans 
lé bureau des contributions d'un « crè
che* » allumé, qui aurait communiqué le 

1 i . « « . « » . . 

U MEILLEURE MARQUE 
Comme pureté, finesse et douceur alliées 

ù la suavité du parfum, le au von Piiiinmiii 
MaJfcoko, signé sur l'étiquette et dans la 
paie par Victor Vaissier, réalise la perfec
tion absolue, avec la boite de trois pains. 
Il est offert un échantillon du célèbre sa
von de* Prinoas du Congo. 0232 

MmmamÊm i i 

nOVBAIX 

c'est une œuvre de démoralisation qu'ils 
poursuivent 

M. l'abbé Walbart a terminé *a très in
téressante conférence en invitant ses audi
teurs à s'opposer énerglqueraent à l'ap
plication des lois sectaires qui sont un 
attentat à la liberté de conscience et à 
leurs droit? de pères de famille. 

• wwvww.-—— ». 

Album» da la Jeunesse illustrés, les 
Belles Images, Ma Récréation. — LEC
TURE POPULAIRE, 3C, Grande-Rue. 

Association Républicaine Libérale. — Las 
Comités de la rue d Hem et de la rue du 
Moulin, réunis hier, ont, décidé de donner 
& leurs nombreux adhérants un grand con
cours de piquet (100 fr. da prix) gui aura lieu 
au début de février Une réunion générale 
des aduéronts de la rue du Moulin aura lieu 
le mardi 20 janvier 108, rua du Moulin ; on 
y «cueillera les adhérions. 

La Poiaaonnerie Modale reçoit tous les 
jours soles, turbots, saumons, langoustes, 
huîtres et toutes espèces de poissons. 
45 «t 54, rue du Vieil-Abreuvoir, Télép. 1004. 

OU 

Péta enfantine aux Anolene IMstto Maei-
eien» Français da Heufeaix — A loccaslon 
des fêtes de Noël et de l'An, la Commission 
administrative offrira aux enfants des socié
taires. Musiciens. Tambours et Clairons, des 
Jouets et gâteaux 

Plus de etnt enfants auront la joie d'assis
ter a cette recréation qui sera précédée d'at
tractions musicales et de vues cinématogra
phiques. 

Cette séance : ura lieu dimanche prochain, 
11 courant, ù 10 taures et demie du matin, 
au siège de la tsjclêté, salle Saintf -CecileK 
8S, rue Saint-Georges. 

Val. — M. Délaie renvoie devant les assises 
le cambrioleur Hansiaux qui déroba, le t no
vembre, de l'argent dans une maison de la 
rue de la Potennerle. 

Cuvelier bénéficie d'une ordonnance de 
non-lieu. 

Les vais à l'usine. — A sa sortie de la fila
ture Pollet. ou il travaille comme rattacneur, 
Jean-Baptute Herbin 30 ans. rue Helman, a 
et* trouvé porteur de bobines de laines qu'il 
avait indûment dérobés», n a été arrête et 
conduit à Lille 

Un» malsen cambriola». — Des inconnus 
ont pénètre cher, les époux Catteau-Théry, 6, 
rue Kléher, et ont enlevé la tirelire dés en
tants contenant un» vingtaine de francs, 
un petit coffret en fer et un» collection d'une 
cinquantaine œ vieux souu. 

En correctionnelle — M. Oelalé renvoie: a. 
l'audience du 10 janvier, Mme veuve Lardé, 
rue d» la Marmora, 32. qui, il y a quelques 
jours, voulut reprendre son, enfant a l'Assis
tance publique. 

Voici la saison d u huîtres : les meilleu
res sa trouvant à la Palsasimsi II Madele, 
45, rue du Vieil-Abreuvoli^Bojihaix—— -
Téléphone 100*. — 012 
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GAUMONT-PALACE ROUBAISIEN 
Aujourd'hui, matinée à trois heures un 

quart ; soirée à huit heures et demie, avec 
le magnifique programme de la semaine : 
La Ma. oh» das Rota, Au *ré da» flots, etc. 

Location d» 10 heures a 1(1 heures. — Té
léphone 2f-5«. 

U FRANC-MAÇONNERIE 
ET L ENFANCE 

eè>Nf EAEMffE DE M. L'ABBÉ WALBERT 

A SAINT-JEAN-BAPTISTE 

M. le doyen de Cysoing a fait, mercredi 
.soir, dans la salle des tètes de la Maison 
des Cbuvres de St-Jean-BepUste, une très 
iatérsaaante causerie sur les mélaits de 
ia franc-maçonnerie envers l'emance. Il 
lut très fréquemment applaudi par ses au
diteurs qui l'écoutèrent avec la plus 
grand» attention. 

A l'aide de déclarations tenues par des 
maçons de marque lors des convents an
nuels, M. l'abbe WaJbert prouve que le 
but avéré de la franc-maçonnerie est la 
déchristianisation d» la France. P o u ; ar
river à ses fins, la aecte s'aat efforcée de 
mettre la maki sur l'enseignement alTn 
d» former à sa guise les jeunes généra
tions. B i l a n été 1 inspiratrice de ces cam-
fttEiree odieuses contre les religieux «t Isa 

-TaiaBse» afin da préparer ropinion au 
. . s / é M j i B m i l lok scolaire*. 

t& rtW, «lia fait décréter l'enseigne 
. >-#»JI gratuit cohiiue «i le» contribuables, 
««< payât î l'impôt, n'en assuraient pas le 
'Oftcllounausent. Et 1 ou sait ce qu'aujour
d'hui coftt£ la gratuité scolaire. L'année 
suivante, i enseignement était rendu obli
gatoire pour, «n 1886, devenir neutre, 
HOU» 1» prétexte de respecter la liberté de 
conscience des enfants non catholiques. 
11 «st vrai qu'aujourd'hui cette neutralité 
«si respectée par Un enseignement fonciè
rement antireligieux. 

L'école libre subsistait encore oepan-
»vt t ; da» Frère» et des Sœurs s'y dé 
v o u l a n t sans compter,pour instruire les 
errfsnt» du peupla ; c'était trop ; la franc-
maçonaerie s'offusquait de leur présence 
sur. la terre de France : «Ue reprit la lutte 
L«r Frères furent astreints au service de 
trois ans. alors que les instituteurs de 
lEtat ne faisaient qu'une année Et com
me malgré tout les écoles libres sont pros
père», la société secrète décide qu'il faut 
poursuivre la suppression des congréga-

t.n 1896 ce fut la loi d'accroissement «t 
en 1»"1 la fameuse loi sur le* associations 
complétée sous le ministère Combes par le 
rejet en bloc de l'autorisation. Nombre 
d'anticléricaux s'empressèrent d'ailieur< 
d» s'enrlrhlr des dépouilles de ces reli
gieux ot de ces religieuses expulsé» du sol 
d» France. 

Le» log«s sont arrivée» a leur» fins : 
•ne» cherchent maintenant ù étrangler 
renseignement libre par l'institution du 
monnimle dont on parle assuz souvent au I 
ParU-'e i t . En attendant U. franc-mn<-««-
nerf» s efforce d'introduire dan» les école? 
«m «nseirnement soi-disant neutre mai* 
en réalité antireligieux. File a ouvert ses 
lose* aux Instituteur* nul sont entrés e i 
foule on raison des tarifs de faveur dont 
ils bénéficient. 

Les programmes scolaires ont été ins-
* pires par las lo«re* inaconnimies et reflè

tent U sectarisme le plu» odieux. L'His
toire, la «éoirronhie. leg sciences na»u-
tellefr. sont eiseicrttes dans un esp-Mt 
d'hogtilité contre tout ce mil touche ,* bi 

-reli<rt»n et à l'Firlise. Ouant au nairio-
tisrne des Inalllultuis de nos iours, les 
manifestations »ntinatr*«tirrii«<! rfe ces de»-
«1ère* années de* «vndlrats d'instituteurs 
suffisent nonr érlifle» toiu les !,<-,>* fran-
fais su» la rfiontnlité de ces fonctionnai
re» Chartres d"in«t»nitre no« enfants. N^h 
Bmlement ils veulent étouTer-tout senfi-
men' re'lrlenx cher le» ertfn"t« mai« er>-
COre; t'ier chgf fjiux l'amour de la Patrie ; 

ÉTAT-CIVIL DE ROUBAIX 
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Suaeriear è tons, », rue du Priez. LILLE 
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do T Janvier 
Naissances. — Lucienne Detnla. rue de U Ba

lance, ira. — Elisabeth Doiieux, roe Deereme, so. 
— Alfred Béatue. avenue Tullen Lasacb* — Geor
ges Platel, rue Decreme, 94. — Charles XaesMU*. 
me des Lonsnea Haies, m 

Uariace — Maurice fuhert, aporetcur. rue Ma-
rango. U et Leua Honaan, s. prot., rue Cbricwph*-
Colomb. il. 

Dec*» — Auguste Delrafn. 73 ans. quai de Wat-
trelo». — Vital Optock. T mois, rue de la Balance, 
st. — Justine Wrdam. t Jour», roe Drouot. a — 
Maria DAgestln. ti ans. rue St-Maurlce. a — Bea-
ri Vandeebosscbe. 1 jour : Hélène Deiorr. S seols ; 
Heati Ouatez. St ans ; Alfred VanaoTtaberghe, u 
aas, «venuo Julien-Lagscbe. — Hector Deweer, 3» 
ans, rue et cour d Alger, 8. 

WATTPFXOS 
Statistique religieuse. — Au cours de l'an

née 1913. 11 v a eu dans la paroisse Seint-
Marlou, 297 baptêmes, l « rnaTiages et 438 
décès ; à Saint-Vincent-de-Paul (Cretinier), 
90 baptêmes. 36 mariage» et 43 décos ; Pa
roisse Notre-Dame ûu Bon-Conseil (Beaulieu). 
72 baptêmes 19 mariages et 43 décès; Paroisse 
Saint-Gérard, 43 baptêmes, 12 naissances et 14 
décès. 

Oonsultatlon da» nourrissons. Aujour
d'hui, 8 janvier, aura lieu, à 2 heures 1 -', à 
l'école des filles, rue de la Mairie, la consul
tation des nourrissons pour le quartier du 
Centre. 

La consultation du Cretinier aura lieu jeuiU 
prochain, à '.' heures l,"Z. 

Circulation aas chiens. — Un cas de rage 
ayant ôté constate a Roubaix. le Maire vient 
1e prendre un arrêté interdisant pendant 
deux mois la circulation des chiens non mu
selés ou non tenus en laisse. 

l'école catholique de la commune. 
C'était une maîtresse consciencieuse, récla

mant de» autres l'ordre et la discipline dont 
elle donnait elle-même l'exemple, car sa vo
lonté forte d o m i n a n t e santé débile, lui f l t 

donner son maxlmuifJao"éner(rte et de travail. 
Mercredi dernier, quoique très faUguée, elle 

était encore a la Wte de sa classe pour pré
senter'ses élèves * l'occasion ries compli
ment* de la nouvelle année, a;issi la popula
tion fut-elle surprise en apprenant cette mort 
si prompte et les reftrets unanimes que laissa 
la défunte prouve la sympathie dont elle 
étajt entourée. 

Nous présentons à M. et Mme Deslée nos 
sincères condoléances et réclamons de nos 
lecteurs un souvenir pieux pour celle qui à 
L e e x * ^ . cc!rn,) ta pormi les nremiers abonnés à 
« La croix ». 

Chut» dan» un» cave. - A l'Electrique LiUe-
Roubaix-Toim-oing. dans la remise du dépO». 
Gustave Derooje. manœuvre de nuit 42 ans, 
demeurant a Hem, rue de la Paix est tombé 
dans la cave de visii». Le docteur'CiHidmoot 
.1 constat* une plaie contuse an Mbit, trauche 
et a l i inain droite, u jours Ue repos. 

i- . c"î!T , , 'ta~ ^ o r * d e , i * v U ' , , ? d'un bateau, 
u ?,n .ç o s ^ a f L m î , n ' 5 7 a n s - demeurant à 
\\attrelos. ne Marie, «u service de M. Dupon-
cheile, agent en douane», au pont du Grimon-
ront. a glissé sur le plat bord. Le docteur 
Turbrtm a prescrit 10 Jours de repos. 

• t" l
1

, , l r t , O M* '«"t'en»». - Pendant l'année 
J?" " J a eu 90 beptêmts. 36 mariage» et 

T0UFFLERB 

La fraude. — Les douaniers ont avrfte Ar-
tliur Debruttt. 39 an», rattacheur a BoubaL\, 
qui avait sur lui 1TVSM allumettes et du ta
bac d'une valeur de 184 fr. % centimes. 

-•wtAw :• :̂ wtyw— 

HEM 
Aeeidenu de travail. — Au tlssag4 Edouard 

Page, Marie Platteau, 13 ans et demi, appren
tie, s est contusionné la jambe droite en tom
bant, l j jours de repos. Docteur Caudmont. 

— Au même établissement. Marie Pru
d'homme, 19 ans, piqûrière a Lannov. s'est 
tait une entorse tlbio-tarsienne en tombant. 
16 Jours de repos. Docteur Parmentier. 

— A la Pelltterie Reboux et C», Victor San
dre, 1$ ans. «tireur, s'est coupé le médius 
gauche au cours de son travail. 15 jours de 
repos. Docteur Coubronne 

•tatistieue — 11 a été enregistré au bureau 
de l'état-civil pendant l'amvë' i»iî. 86 nais
sance^, 33 mariages st Si décès. 

TOURCOING 
nsuel « Le Coin de 'l'en» et 

. isnnols • coraporte le sommaire 
suivant : Nos souhaits. L'esprit de nos œuvres 
familiales (Abbé P. Lesag»}. — Le Comité ds 
Croix a ses amis (M* Delloua). — Aliment 
d'un enfant normal entre l'âge ue 8 et £4 
mois (D» Désarment). — La loi d'assistance 
aux familles nombreuses (M. L) . — chroni
que horticole : Travaux tn Janvier et sur 
nouveaux terrains (J. Declercq) ; Poids des 
graines a semer CDuiay ) ; Souhaits d un 
Jardinier (rlipp. Leclewq) — Chronique de 
l'OBuvre, Coin des Ménagères, — Le numéro, 
o fr. 15. 

SAH%V> 

ORFEVRERIE argent et métal arsénié 
V* ROMMENS-VANZEVEREN : 13. Ûde-Place 

0876 
' «AAeA% • 

La treieiem» fête enfantine pour les éco
liers en vacances aura, lieu aujourd'hui, jeu
di, a trois heures, salle Jeanne-d'Arc (Maison 
des Œuvres), 18, rue de Tournai. La confé
rence avec protections sera faite par M. l'abbé 
Lefebvre, vicaire à st-Christophe. Les vues 
fixes et animées seront toutes nouvelles et 
strictement vérifiées. 

Fauteuils, 0,50 cent; chaises de premier 
parterre, o.SS. cent.; chaises de seeend par
terre, 0,10 cent. Les enfants seront surveillés 
dans la salle par les dévoué» jeunes gens de 
l'duvre des Patronages des Vacances. 

La réflem» est i «trouvé. — Mo» Pierre 
FaWherbe, rue Neuv», à Roubaix, fut victi
me, mtrdi soir, don vol à l'eébrouffe. Le ré
ticule qui lui fut arraché des mains a été re
trouvé rue du Lac avec son contenu.Le voleur 
n'avait, du reste, pas trouvé d'argent. 

Parfume le — Savons — Baux de Cologne 
Oau-Oalattre, 99, rue Nationale. Tourcoing 

014» 
Les oambrioteur*. — M. Herman-Flipo, rue 

de la Patente. 138, partit au travail, mercredi 
A 5 heures et demie du matin. Personne à la 
maison. Des voleurs fracturèrent la porte. 
puis les. meubles dont ils dispersèrent le con
tenu. Mais -ls ne trouvèrent pas d'argent et 
se retirèrent « bredouille ». M. Len/ent. com-
misssire de polio», recherche les malfaiteurs. 

ÉTAT-CIVIL de TOURCOING 
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CROIX 

Nai*sanue. — Josct'ti Lefebvre. ruo Nationale, ilt. 
Mariace. — Albert Dons, teinturier et AlheirUsa 

Kim. solfneuse. 
Décès. — Vlctorine Deleplanque. 60 aas rua Na

tionale, tas. 

- l * W » * -

Unlon Mutuelle. — L'assemblée mensuelle 
de Janvier aura lieu samedi prochain, a H h. 
du soir a l'estaminet Désiré Lecomte, place 
ot-Plerre. 

Dix lots en nature dont deux poulets, don 
de M. Désiré Lecomte seront Joués d la flâ

ne, dans des conditions avantageuses pour 
tout le monde. Participation gia;uiie poux 
iti adhérents. Le jeu commencera a 8 h. pré. 
cise» : chaque adhérent présentera sa mrte 
:u Bureau d'inscription du jeu à la bouloirc. 
Il devra également faire viser «a carte p.-ir io 
trésorier pour faire constater sa présence. 

— L» Comité a fixé le mentant de l'alloca
tion aux soldats pour l'année loti. H •» fê
ter*» de fixer ainsi chaque année le chiffre 
' • cette allocation oui variera selon le nom

bre d'années de sociétariat du militaire. 
il a pris une décision importante que nous 

enons a signaler iiiiniédiaiéniont : Pour tou-
•her une allocation annuelle pendant le scr-
ico militaire, le sociétaire devra avoir deux 

années de piésence a rt'nion Mutuelle 
Cette clause n'atteint pas les Jeunes gens 

téja irrtt*rits : ceux-ci seront considérés com-
-ne avant d¥tix années de sociétariat. 

Cette même clause ne sera pas appliquée 
îux jeunes gens qui se seront tait inscrire 
ivant U.' l i févTier ; ces dernier profiteront 
des allocations annuelles. 

Accident de travail. — Au peignage Holden 
'lenri Léch»vln, 26 ans, Journalier, rue Ijilou-
llle. cour Debtiffe, a été Me^sé au pied cau-

^he. 15 jours de repos ; docteur Barrover 
Contravention. — La police a dressé un» 

contravention a un propriétaire de la rue 
Tléber. ou), tnalnré un av^riissénietit, n'avait 
•iî  saturé l'écoulement de- cau\ ttevant l'une 
i<: --1-» proatrUtés. 

CROIX. — l>u 7 Janvier. — Massasse*. ~ AUiert 
Cieœatlt. rue ilu IVtit B->utl<roe. M. 

D«i»s. — Jean Ititli. " mole, rue do Trocodéro, 10. 

I.YS t.rz.IAXXOT. — Naissance. — Rend Prevosi, 
rat de L«er<. 

U N OUVRIER CORDONNIER 
frappe son patron 

de 17 c o u p s de t r a n c h â t 
A HALLUIN 

Mercredi, vers midi, Cyrille Vandromme, 
2C ans, rue de ia Paix, demandait à. son 
patron, M. Julien Dewulf, 24 ans, cordon
nier, rue des Ecoles, de lui prêter de l'ar
gent. Le patron ayant refusé, VandronmiG. 
devint furieux et, s'élancant, lui porti'. jtlu-
sieurs coût»» de tranrhet. 

M. Dewuh' «'enfuit tlaiis sa cour en criant 
au secours, pi iirsttlvl toujours par le meur
trier, qui, rayant rejoint, le frappa de Son 
arme. 

A l'arrivée de pluslnui.* •passants, Van
dromme lâcha sa victime et tenta de péné
trer en Belgique. Il fut arrêté au moment 
Où 11 allait v entrer. 

M. Dewuff, pendant ce temps, recevait 
les soins nécessaires. Il portait sur le corps 
de nombreuses traces de coups de tran-
chet, mais son état ne parait pas grave. 

Collision ruo Solfér ino 
UN CHARBONNIER 

GRIÈVEMENT BLESSE 
Mercredi soir, ù huit heures moins dix 

minutes un car M est entré en collision, à 
l'angle des rues Solférino et d'Armentières, 
avec un caxion de M. Delattre, marchand 
de charbon, quai Vauban. 

Trois hommes se trouvaient sur lu voi
ture L'un d'eux, qui habite 180, rue Col-
bert, f"t projeté à bas de son siège et eut 
la jambe droite écrasée. 

Il fut transporté en voiture d'amkmiane* 
à l'hôpital Sainte-Eugénie. 

Un fâcheux coup 
do parapluie 

Mercredi soir, à 11 heures 1/2, M. Au
guste Van Wynendaeléi, 31 ans, eabare-
tier rue de Cambrai, 38, passait dans la 
rue de Paris. Il rencontra un groupe for
mé de trois hommes et une femme. 

Oue se passti-t-11 ? On ne le sait exacte
ment, car le cabaretier était quelque peu 

S'étant tourné, dit-il, vers le groupe, 
il reçut soudain un famaux coup de para
pluie t la figure. Grièvement blessé sous 
iœl l gauche il fut soigné dans un café 
voisin, puis amené au poste central de 

police. . , , , • 
Il a remis au commissaire le parapluie 
i'il avait réussi à arracher des mains 

, celui qui l'avait frappé. 
On ne possède pas le moindre signale

ment des personnes rencontrées par le ca
baretier. 

i i W » W * •• i • 

Mordus par un oh»»n. - L'agent Poulain 
a été mordu 4 la main droite par le chien 
de Mme v«uve Verbecke. cabareflère, rue du 
Curé-Salnt-Stienne. Cette femme a été, elle 
aussi mordue par son chien qui, reconnu en
ragé,'a été abattu. 

Priée dans un angi^aa». - Une yarou-
UJUfcé. EudHenne Hannobel. rue Druelie, 5. 
employée à la filature Lefebvre«orent. a 
Loos retirait mercredi, du coton de son mé
tier Elle eut la main prisa dans l'engrenage 
et gravement mutilée. Conduit» t l'hOpital 
Sainte-Eugénie, cette ouvrière a da subir l'am
putation des extrémités de deux doigts. 

Atteatien l — Les déclarations concernant 
les taxes sur les billards publics et privés, 
sur les cercles, société» et lieux où se paient 
ose cotisations, sur les automobiles, sur les 
voitures, les chevaux et les chiens sont re
çues au Secrétariat de- la Slalrle (ancien sa
lon blanc (1M étage), Bureau des contribu
tions (guichet n» S). 

Une disposition de la loi du 16 stptembr» 
1871 double les taxes des contribuables dont 
les déclarations sont itv&xactes ou tardives 

Elles doivent être faites avant le 15 février 
inclusivement. 

Enfant errant — Le petit Barthélémy Ed
mond qui fut recueilli mardi soir, sur la 
place de la Car», avait fui la demeure de aas 
parente qui habitent a Roubaix. rue de Lan
nov, 196, 

Acrestior neetum». — Dans la nuit de 
mardi a mercredi, M. J.-B. Ménard, 39 ans, 
rarçon de cuisine, rue des Ponts-de-Comines. 
était attaqué, rue de Tournai, par trois indi
vidus «ru* le rouèrent de coups. 

Les trois agresseurs ont été arrêtés. Ce sont 
Eugène Dupire, 17 ans, rue de la Halloterie ; 
Jean Celers, 16 ans, rue des Robleds, 39 ; et 
Georges Hasperlagh, 52 ans, photographe, rue 
de Marquette, 35. à Marcq-en-Barceul 

Cambriola*» ru» de la OUI. — Au cours de 
la nuit de mardi à mercerdL des malfaiteurs 
s» sont introduite dans le débit de tabac de ML 
Boutten», rue de la d s f et y ont pris «9 fr., 
350 fr. de timbres-poste et de tabac, un appa
reil automatique. 

On a remarqué qu'un carreau de la porte 
d'entrée avait été brisé Les cambrioleurs 
purent passer le bras par cette ouverture et 
faire Jouer la serrure. 

Vol». — Procès-verbal a été dressé à Phi
lippe Vanderost, 31 ans, garçon coiffeur, rue 
du Molinel. 45, et à Pauline Maytur. 8ï ans, 
qui auraient dérobé divers objets chez M. 
Ciombcz, coiffeur, me Faidherbe. 35. 

— La police a arrêté Casimir Morlln-
ghem, 31 ans et Adolrhe Rivière, 44 ans. ha
bitant a Heuemmes. qui dérobèrent du plomb 
chez M. Bériot. fabricant de oéruse, rue de 
Lannoy-
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LA MADELEINE 
Trais malandrins. — Majjjdi après-midi, trois 

jeunes gens qui passaient en face du « Comte 
de Lille » eurent la malencontreuse idée de 
s'amuser a secouer une échelle en haut de 
laquelle, à six ou sept mètres du sol, travail
lait un peintre. A la vue du danger que cou
rait son ouvrier, le patron, M. Deroubaix 
Ht aux nïalandrins de justes observations ouï 
furent mal reçues, et ne put éviter d'être frap
pé aue gréce à, une défense énergique. M. pe 
roubaix étant alors entré au café du « Comte 
de Lille ». les trois jeunes gens, après s'être 
concertés. i y suivirent, bousculèrent les ta-
blés, et l'un d'eux, Lécrohart, 23 ans, jeta une 
chaise à la tête do M. Desbonnets qui se trou
vait a son comptoir. Le garde Bauduin ar
rêta les trois malfaiteurs. Lécrohart. qu» le 
Parquet a mis en liberté provisoire, sera 
poursuivi pour cou<-.« et blessures. 
11 wvtw-: -: ̂ vvvw* , ' 

ARMENTIERES 
A la gare. — Mardi ui.iès-midi. dans la 

I cour de la graivle vl»e»s», Albert Vanbolbtr-
' plie. tH nos magasinier ci M MM. Dubost, 
| l'areut tt Laboor, fabricants ne toile rue Phi-
I ]|i.pe-de-tiirard, ;iidait a fairt démarrer une 

( barrette ù bras : il «ut la main droite prise 
Uais les essieux et eui un doigt grièvement 
"blessé, Lt docteur Briquât lui a ordonne un 

, ni' a île repos. 
! Acldents de travail. — Louis Delplanque, 
j 20 ans, maçon, a Bois-Grenier, reçut du mor

tier dans l'œil droit : conjonctivite. 
I — Jules Carlier. m ans, rOtier, ru* du Pont-
i de-Bois, 3 ; pouce gauche pris U blessé en-
; tr>- deux plateaux. 

- fîastjii nesiumaux, 19 ans. tisseur, rue 
! d> 1 Octroi. 5S : écrasement d'un orteil on 

heurtant un eylindrt». 
— Henri Maréchal. 40 ans. emperehent' à 

Ploegsttert : chute, entorse du pied droit ' 
- : A * U U 

w w w - :• : M « U -

LEERS 
Nécrologie. — Lundi, à 9 heures du soir, est 

lécédé cher ses parents hameau du Nouvesu-
Jeu, Mile Lydie Deslée, institutrice à l'école 
libre. 

Née en octebr» 1886. d'une santé délicate, 
elle sut. par la force de sa volonté dominer 
sa faiblesse et faire de sérieuses études à 
l'école tenue par les Dames île la Sainte-
Union En 190?. lorsque les religieuses ou
vrirent leur écolo à la frontière, elle fut laide 
de Sosur Victoire. >si santé s'étant î,méllorée 
elle voulut préparer son brevet d'institutrice 
qu'elle obtint en 1306. jies forces ne lui per
mirent pas longtemps d'onSBlgner hors de 
Leer» et ed 190V, «U» davensb; adjointe a. 

MABCQ-EîVBARff l l 
Accident da travail. — Un domestique de 

Mme veuve Lantoln, de Tourcoing. Julea 
Mabrier. 43 ans, demeurant rue de Gand, a 
iourcolng en voulant remonter sur son 
camion en marche a glissé, et la feu» lui 
est passée sur la jambe pauche. I.e docteur 
Il liriez a constaté une ôraflure #t un éfon-
clieincnt sanguin. Il a prescrit '20 Jours ue 
repos au blessé. 

Classe 1»i4. — La liste des jeunes gens de
vant faire partie de la classe 1914, vient d'être 
affichée à la porte de la mairie. K!le com
prend 08 conscrits. 

MARCQ KX-BARŒLL. — Naissance». — Achille 
Vandewppe. rue de Marquette. 1C. — Ernut 
Kouze. rue Si-Patrick, oi. — ïvonne Hccquette, rue 
Kaldherbe. 

Décès. — Julien Ccssement, «8 jours, rue de Mar
quette. X. — Oustare Blleck. 4S ans. rue du Laiaro. 
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UN BÉBÉ GRIÈVEMENT BRÛLÉ 
A FRETIN 

L'n petit garçon de deux ans, fils d'une 
ménagère, Mme Bœuf, est tombé sur une 
couverture de poêle toute rouge que sa 
mère avait déposée à terre. Le pauvre, en-
fn*t fut w atrocement brûlé iu'o:i ne cop-
s m b aucun espoir do le snuvcr. 

DUNKERQUE 
Le départ du colonel Chéré. — La ceré-

nionie eut lieu sur la plaine devant toute 
1 infanterie de la garnison sous les ordres 
du lieutenant-colonel. 

L? colonel prononça la martiale allocu
tion suivante : 
Officiers, soue-offUIsri, r s p i i i i i et soldats. 
Nommé au commandement par intérim de 

la -H* liriyarte- d'Infanterie, j.- serai rave au
jourd'hui de» caùVcs du refînent que j'étais 
lier di» commander depui* ijuetie ans. C'est 
avec un réel déchirement que je m'éloigne 
do vous, tar j'vtifTs lié a vous tous par une 
affection profonde, j'uimnis tous ceux q,ut 
appartenaient au lli> comme un chef a l'im
pétueux devoir d'aimer les enfants que la pa
trie lui a confiés. Et c'est devant le régiment 
réuni, devant ses fortes eomp4t,'tiies bientôt 
prêtes à la guerre que je veux vou* fuire mes 
adieux, plein de confiance en vous, plein de 
confiance on l'av«nlr. En vous quittant Je 
vous laissa le drapeau du 110>. Ses inscrip
tion» rappellent qu'il a flotté dans les deux 
hémisphères, qu'il a vécu tes grands jours 
de l'Epopée. II était a Fleurus, ù Zurich à 
Hotvenlinden, à Saint-Domingue. 11 sera lù'oii' 
le salut de la France l'exigera. La liste de 
ses victoires n'est pas close. 

Je le laisse à Dunkerquc- dans une cité hé
roïque, aux mains des vaillants soldat; des 
Flandres : les solides faniassins clo race, cé
lèbres dans l'histoire, sur lesquels en tout 
temps lf. Patrie a-pu compter 

Sous ie nom de la République Françoise 

nom respecté dans le monde entier, les re
crues y liront eette belle inscription « Hon
neur et Patrie ». C'est plus qu'une devisé. 
Cesr la régi» dont s'est toujours inspiré, dont 
s'inspirera toujours le soldat français dans 
tous les actes de la vie militaire. 

En me séparant de vous, Je salue le glo
rieux drapeau du 110*. espérant le voir flotter 
bientôt. Joyeusement, déchiqueté par les bal
les, non loin des drapeaux de la 46» brigade, 
Le beau soir de la prochaine victoire. Et. 
avant de vous voir défiler une dernière foi», 
je dirai a tous et da tout cœur :«Merci ! Vive 
le 110» 1 

Après le salut au Drapeau, les troupes 
se formèrent en colonne pour défiler au 
son de Sidi-Brahim et regagner leurs 
casernements. 

Le colonel Chéré reçut ensuite, dans 1™ 
salle d'honneur de la caserne Jean-Ban 
tous les sous-officiers à qui il adressa de \ 
vibrantes paroles, les remercia de leur \ 
dévouement de tous las instants «t leur 
serra la main & toue. 

A midi, un déjeuner réunissait au (lia-
peau Bouge tous les officiers du régiment. 

Remit* de décorations. — Le Général gou
verneur procédera ce jeudi après-midi, à 
2 heures 30, place du Kursaal, en présence 
des troupes de la garnison, a la remise d» 
diverses décorations. 

Aooident au part — Le docker Jean Rooryck. 
30 ans. habitant rue Verte, a Saint-Po), a reçu 
sur le dos à bord du vapeur • Lackmé » au 
Freycinet II, une grosse poulie tombée d'un 
cordage. Assez grièvement blessé il a été 
conduit a l'hôpital 

V»l dé beuglée. — Un novice du vapeur 
• Nord », de la Compagnie des Bateaux a va 
peur du Nord, Isidore Bruneval, 17 ans. a été 
surpris quittant le navire avec plusieurs pa
quets de bougies. Conduit au commissariat, 
par l'agent Balden, il s dénoncé son com
plice, un docker, qui avait fracturé, dans la 
cale, une caisse et enlevé quatre paquets 
pour sa part, anrès avoir pavé le silence du 
novice par le don de deux autres 

Le docker sera arrêté. 

Faits divers 
Un Mécanic ien tué 

AUX MINES DE LIÉVIN 

L'n mécanicien, Martin Dapretz, 49 an» 
occupé à la fosse N« I des Mines de Ltévin 
était monté aux molettes pour les graisser 
Tandis qu'il versait l'huile, le cftble le 
nappa. Il fit un tour complet avec la roue. 
Quand on le releva, il avait les Jambe» 
broyées et le bassin défoncé. 

Le défunt laisse une veuve et un fils. 

CHAUFFAGE CENTRAL SSSJSTJL 
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Un» Fi l lette brûlée vive 
A LILLERS ( • -d»C ) 

Le Pétrole Hahn est sans conteste 1» Lotion 
Capillaire Idéale 0our l'hvgiêne de la Cheve
lure : toutes les Dames élégantes ne (ont usa
ge qua de cette merveilleuse préparation. 

1-0Î87 
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AVESNES 
MAUBBUQE 

T a m p o n n é e par un a u t o 
Mardi, ù 3 h. de l'après-midi, Mme Ra-

chel Burie, fermière à Bas-Lieu, près d'A-
vesnes, descendait du tramway en face des 
Magasins Réunis, lorsqu'elle fut tampon
née par un auto et projetée à.plusieurs 
mètres. 

Relevée sans connaissance, Mme Burie 
déclara, après 20 minutes de soins, qu'elle 
souffrait de fortes douleurs dans les reins. 

Elle fut déposée dans une voiture de 
place oui la reconduisit chez elle. 

Procès-verbal de l'accident a été dressé. 
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Un Notaire cambrio lé 

Dans la nuit de lundi & mardi, des cam
brioleurs se août introduits dans 1 étude de 
M* Emile Lévecq. 

La porte de l'étude donne sur une grande 
cour clôturée par une grille et reste cons
tamment ouverte. 

Cette porte vitrée est protégée à sa par
tie supérieure par un volet de bois muni 
d'un système de fermeture de fortune et 
pouvant s'ouvrir de l'extérieur. 

Il fut donc facile eux voleurs d'ouvrir le 
volet, de briser un carreau, de passer la 
main par l'ouverture et d'ouvrir la porte 
de l'intérieur la clef étant restée sur la 
serrure. " • . 

Les tiroirs des bureaux des employé» ont 

Mardi après-midi, à l'école publique d« 
filles, pendant que Mlle Caron, institutrice 
adjointe, était occupée à allumer les bec 
de gaz de sa classe, Laurence Hannedou 
che, 10 ans 1/2,. s'approcha du poêle. L 
feu se communiqua a. ses vêtements ; e» 
un clin d'oeil la fillette fut entourée d 
flammes. La pauvre petite fut atrocemen 
brûlée et porte d'affreuses plaies sur difft 
rentes partie du corps. 

Ses jours sont en danger. 

LA MALADIE DE LINFIRMIEI 

Oh ! cette totz nuque 
qui réveillait les malades 
C'était il y a quelque temps, un homn 

fort malheureux que M. Belhomme, deme 
rant 50, faubourg Saint-Martin, è .Par i 
Infirmier dans une maison de santé, 
œ/ait un beau jour attrape un rhume qu 
négligé, s'était transformé en pneumoni 
puis en bronchite chronique. Ce n'étaiei 
ni les remèdes ni les médecins qui mat 
quaient a M. Beibomme. Et pourtant so. 
mal s'aggravait de jour en jour et U étai 
pris souvent même au chevet de ses mais 
des d'une de aas toux rauques et déehiran 
tes qui réwilHlent ceux-ci «a sursaut. Celi 
ne pouvait durer, on se plaignit M. Bel 
homme se vit sur le point d'être remerci 
de sa place. Il ne savait à quel saint s* 
vouer lorsqu'on lui indiqua comme remèdt 
souverain la recelte de l'extrait de bentha-
ne, tiré des herbes marines que les pê
cheurs de oerles vont en plongeant cher
cher au fofla des mers. U en acheta auasl-

1 tôt quatre-vingt-dix grammes chez un 
pharmacien et les mélangea avec soixante 
grammes de sucre candi dissous dans qua-

I tre cuillerées a soupe d'eau bouillante. Ii 
•n >rit cinq cuillerées par jour. Des le pre-

I mler jadr, sa toux rauque s'arrota et cinq 
I jour* plus tard il était complètement guéri. 
1 - D' L. « « 

Dépêches de la Nuit1 

LES AVIATEURS FRANÇAIS 
EN EOYI>TE 

L'AVIATEUR MARC POURPE 
Au Caire, Marc Pourpe, qui, à l'instiga

tion de la Ligue Nationale Aérienne, tente 
le raid le Caire-Khartoum et avait, dans 
une première étape, été du Caire à Meucba, 
a quitté ce village mardi à 11 heures, pour 
arriver" à Louqsor (temple de Karnalt) u 
Il h. 55. 

Louqsor, d'où provient l'obélisque érigé 
sur la place de Ja Concorde, à Paris, «st à 
520 kilomètres du Caire et à 1150 kilomô-
tnes de Khartoum. 

Le Caire. — Marc Pourpe est arrivé mer
credi, à deux lieure» et demie, à Wadt-
Halfa. 11 a parcouru la distance a environ 
70 milles à l'heure. 

VdDRINES AUX PYRAMIDES 
Védrines a volé au-dessus des Pyramides. 
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LES NOUVEAUX CASERNEMENTS 

Lu «ou? commission du budget chargée 
de vérifier l'emploi des crédits extraordi
naires de la guerre, quittera Paris au
jourd'hui à destination de Belfort et d'E-
piual et <le plusieurs autres places de 
l'Est, utin de visiter quelques-uns d«* nou
veaux casernements. 
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LES VOLS D'AUTOS 

Paris. — Le juge d'instruction a inter
rogé M. Cafoumel, le charbonnier chez 
qui fut trouvé l'auto volé. 

Celui-ci a déclaré que dimanche matin, 
à l'heure de sa tournée, deux individu*? 
lui demandèrent la permission de garer 
un auto cher lui. 

U y consentit. En rentrant, il fut tout 
surpris de voir une aussi belle» voiture. 
Il flaira une affaire louche ; aussi fut-il 
tre» heureux quand quatre individus vin
rent chercher l'auto dan» la nuit. Il n'osa 
même cas réclamer le-; r, fr.inrs, prix con
venu avec eux pour la séjour de la voi-

M Cafoiirnel a déclaré que la meilleure 
preuve de sa bonne foi était le fait que 
l'auto avait été exposé dans sa cour, aux 
yeux de tous. 

Il a été remis en liberté. 
VWOWV ' • 

Les reforme» (?) 
_ en Turquie 

Constantinople. — Le ministre de la m.v 
rtrve va mettre en disponibilité et à la re
traite environ 1.500 officiers, sur les 3.000 
quo compte la marine ottomane. 

EN TBIFOLITAINE 

Benghasi. — T:n groupe de Lybiens a at
taqué un convoi «le rmjtnillernent. Ils ont 
été dispersés en nbnriiJrmnan'! ? ) niorts.Les 
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LE PROCES 
DO COLONEL VON REUTTER 

(Suite) 

m L'ATTITUDE DES MILITAIRES PUT 
ILLEGALE *, DISENT LES JUGE* 
CIVILS. 

Strasbourg. — A la séanee de mercredi 
après-midi, la procureur Krauss et ses col
lègues Witmann et Rieinbohmer, déposant 
comme témoins, contestent formellement 
une assertion du colonel de Reutter qui 
avait déclaré « que le parquet n'avait pas 
fait son devoir. » 

Tous lès témoins racontent les ohaerv*. 
tions qu us ont laite» a 1 occasion de» ar-
restations. Ils « considèrent l'attitude des 
militaires et l'exercice par eux dos pou
voirs elvils comme contraires a la loi. » 

M. Bœroelmann, conseiller à la cour da 
J» Instance, déclare n'avoir jamais eu 
l'impression dune révolution, de la tour
nure qu'avaient pris les incidents. 11 a en
tendu dire a des Alsaciens : « Il n'est 
qu'une personne qui puisse remédier à la 
situation : cest l'Empereur H ! (Vive im
pression.) 

Le témoin Kalisch qualifie l'arrestation 
des gamins de monstrueuse, ce qui provo
que de nouveau une grande sensation dans 
l'auditoire. 

MM. Schauffler «t Fetter, avocats à Sa-
verne, racontent les incidents du 28 no
vembre et s'accordent à critiquer l'attitude 
des militaires que rien ne justifiait. 

Ces dépositions, conçues en termes pon
dérés et émanant de personne» sérieuses 
produisent une très grosse impression. 

Après l<s dépositions de plusieurs té
moins, le tribunal entend Jes gendarmée, 
dont les déclarations sont contradictoires 

Le directeur d arrondissement nie toute 
tentative d'influence sur les gendarmes 

A huit heures Ja suite des débats «st ren
voyée a >r matin. 

En divers «adroite des groupes de cu
rieux s'étalent r**een»tlcr pour aitandre l» 
clôture des débats. La fjolioe w „ facile 
ment dispersés. 

<rn no signale aucun incident ni désordre 
W^OV%» m 

Los t é l é g r a m m e s 
du Kromprirur.' 

Berlin. - ' L e s milieux compétents dé
clarent non fondée la nouvelle que 1» kron-
prini aurait adressé un télégramme & 
Enyer-Pacha. 

i n n I T I . 

PETITES D E P E f BES 
Rome. — On annonce la mort du général 

italien Golran, frère du général Goirau, 
maire de Nice. 

Berlin. — Le gouvernement a interdis 
les conférences que devaient donner d e u i 
députés socialistes, l'un prussien, l'autre 
danois sur l°s.systèmes électorap* prw 
siens et d a n » -
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